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Le maître

Tous ceux qui, depuis plus d'un quart de siècle, ont passé dans
cette vieille demeure cistercienne d'Hauterive où semble flotter
encore une douce paix monacale auront, en apprenant la mort
cruelle de leur ancien maître, évoqué le souvenir de ses leçons. Et
malgré le temps dont le recul amoindrit les détails et atténue les
impressions, ils auront vu éclore dans leur mémoire une vision claire
et tout embaumée du délicieux souvenir des heures charmantes
passées en compagnie du plus aimable et du plus averti des guide»
Ils auront soudain vu surgir et se dresser devant leurs yeux sa haute
stature un peu courbée et amaigrie vers la fin de sa vie ; sa physionomie

expressive et intelligente; son regard loyal, profond, malicieux
parfois et toujours vif et pétillant sous le lorgnon d'or. Se retrouvant
Soudain, ô charme des illusions, transporté sur les bancs de la
« quatrième », ils auront entendu ses pas dans le vaste corridor;
piÂs, ils l'auront vu, de sa démarche lente et grave, s'approcher du
pupitre pour y déposer ses livres. C'était alors une vraie fête, un
régal exquis qui subjuguait toute la classe. Avec quelle belle clarté,
quelle méthode, quelle forme charmante et originale, il nous parlait
du génie de cette vieille langue française, créatrice d'œuvres si
parfaites qu'il goûtait et admirait. Comme il savait réveiller en nos
âmes un peu frustes et naïves l'amour du beau. Ainsi, rien que de

songer à ces beaux instants je me sens le cœur tout ému. Et pourtant,
après la besogne parfois dure et ingrate, l'on se plaît à les évoquer
pour y faire provision de foi et d'idéal, tout comme l'on' aime à

guetter dans le ciel gris et maussade un coin bleu où l'on s'envolerait
à tire d'aile et dont l'azur ranimerait nos espoirs défaillants.

Fernand Ruffieüx.
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L'école sur mesure
(Suite et fin.)

Nous avons touché ici un point important : la culture générale.
M. Claparède a bien soulevé l'objection que l'on ne manquerait pas
de faire à son projet de développement exagéré des aptitudes
naturelles : le manque"de culture générale qui en résulterait. Mais il n'a
pas répondu... D'ailleurs, il n'est pas fixé sur le sens de culture
générale et fait dévier la vraie valeur du mot générale. Pourquoi
changer la signification des termes. Il faudrait alors commencer par
dresser un lexique au début de l'ouvrage et expliquer les vocables
nouveaux. Nous avons toujours entendu désigner par culture générale

« le minimum de connaissances que doit posséder un homme
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